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SOCIÉTÉ ALGÉRIENNE DES HUILES MINÉRALES STELLINE.
Filiale de Lille-Bonnières et Colombes
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Lille-Bonnières ET COLOMBES
(Cote de la Bourse et de la banque, 12 novembre 1928)

………………………………………
Le rapport signale, d’autre part, qu’au cours de l’exercice 1927-28, le conseil, satisfait 

de l’expérience qu’il avait faite, l’an dernier, au Maroc, en transformant son 
organisation commerciale en société filiale, a constitué en Algérie la Société algérienne 
des huiles minérales, au capital de 10  millions, qui a repris et développera les affaires 
entamées depuis peu dans cette région. Celte filiale recevra directement ses produis des 
pays d’origine, Amérique, Russie, Roumanie, et sera ainsi très bien placée pour acquérir 
sur ce marché une situation importante.

————————————————

ALGER
LES JOURNÉES DE L’ARBRE FRUITIER 

(L’Afrique du Nord agricole, 11 avril 1931)

………………………………
La Société algérienne des huiles minérales nous montrait ses insecticides à base de 

pyrèthre pour culture maraîchère, fruitière, florale, et le Muscamor contre les insectes 
ailés.

—————————

ASSEMBLEES GÉNÉRALES 
Lille-Bonnières ET COLOMBES 
(Le Temps, 14 novembre 1932)

………………………………………
Société algérienne des huiles minérales. — Les affaires de cette société se 

poursuivent, normalement et le tonnage distribué par elle est en cons-tante 
augmentation. 

En plus des deux grands établissements de réception en vrac qu'elle possède, l'un à 
Arzew, près d'Oran, l'autre à Alger, la société disposera bientôt d'un troisième 
établissement de réception en vrac, celui-ci situé à Bône, et destiné à. desservir le 
département de Constantine. 

————————————————

« Stelline » à Bougie 
(L’Avenir de Bougie, 9 mars 1933)



L'arrivée à Bougie du camion citerne de 26 tonnes de la « Stelline » est presque un 
événement. En tous cas, il a fait l'admiration de tous ceux qui s'intéressent à la question 
automobile. 

Ce magnifique camion Saurer monté sur six roues dont quatre jumelées, ne mesure 
pas moins de 14 mètres. Malgré sa longueur, il évolue en ville où les rues sont pourtant 
étroites avec une aisance parfaite. Il est merveilleusement aménagé et comporte dans 
ses flancs un véritable atelier de mécanique. 

L'arrière est occupé par un ingénieux dispositif de distribution automatique qui 
permet de ravitailler directement toutes les pompes qui se trouvent sur son passage. 

Ce magnifique camion est une des unités que la Société algérienne des huiles 
minérales est seule à posséder en Algérie. 

Cette puissante société, qui s'installe à Bougie, possède une organisation qui fait 
honneur à l'Industrie française. 

————————————————

LILLE-BONNIÈRES ET COLOMBES 
(Le Temps, 2 octobre 1933)

………………………………
La Société algérienne des huiles minérale a élargi son champ d'opérations, augmenté 

ses installations et développé son chiffre d'affaires. Ses résultats sont encourageants. 
————————————————

ANNONCES LÉGALES 
Étude de Me PFEIFFER Georges 

licencié en droit, notaire 
5, rue Eugène-Deshayes, à ALGER 

———————————
ENTREPRISE DE TRANSPORTS NORD-AFRICAINS (E. T. N. A.) 
Société à responsabilité limitée au capital de 200.000 francs 

Siège social : ALGER, rue Michelet, no 40 
———————————

STATUTS 
(Travaux nord-africains, 17 septembre 1942)

Aux termes d'un acte reçu par Me PFEIFFER, notaire à Alger, le 25 août 1942. 
La SOCIÉTÉ ALGÉRIENNE DES HUILES MINÉRALES, société anonyme, au capital de 

10.000.000 de francs, ayant son siège à Alger, rue Michelet, no 40,
Et la COMPAGNIE MAROCAINE DES CARBURANTS, société anonyme au capital de 

10.000.0000 de francs, ayant son siège à Casablanca, rue Bendahan, no 7. 
Ont établi les statuts d'une société à responsabilité devant exister entre elles. dont il 

est extrait ce qui suit : 
…………………………
———————————————

WW 1979 :
NICOLET (Jacques, Marie, Victor), industriel. Né le 25 août 1908 à Montfort-l'Amaury 

(Yvelines). Fils d'André Nicolet, ingénieur des arts et manufactures, et de Mme, née 
Marguerite Prével. Mar. Ie 23 dec. 1941 à Mlle Raymonde Teissier-Ricard (2 enf. : Agnès 
[comtesse Hubert de Demandolx-Dedons], Philippe). Études   : Collège Stanislas à Paris. 
Dipl.   : diplômé de l'École des hautes études commerciales. Carr.   : chef de service à la 



Société algérienne des huiles minérales (1932-1944), gérant (1944) puis président-
directeur général (depuis 1967) des Cartonneries Nicolet* à Saint-Gervais. Sport   : golf. 
Membre du Cercle du Dauphiné. Adr. : 5, rue de la Liberté, 38000 Grenoble et château 
de Lambertière, 38620 Saint-Geoire-en-Valdaine.

———————————


